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Au moment où ces lignes sont écrites, l’humanité vit l’une de ces 
crises majeures dont l’ampleur met en lumière la saisissante fragi-
lité d’un système économique dont nous sommes devenus dépen-
dants. Cette alerte sanitaire inédite nous permet de prendre du 
recul, d’élever notre conscience et, on l’espère, favorisera des 
fonctionnements individuels et collectifs plus propices à une vie 
harmonieuse sur Terre.

Tous les cyclistes, en particulier les membres qui nous soutiennent 
depuis l’ASPIC, savent à quel point le vélo est pratique, silencieux, 
sain, convivial et respectueux de l’environnement. Or, à Genève, 
même si le réseau cyclable s’est amélioré, il est toujours discontinu, 
jonché d’obstacles de toutes sortes (voitures stationnées, pou-
belles, scooters, zones mixtes...) et s’interrompt généralement lors 
de travaux ou chantiers. 

A l’heure d’une autre urgence, climatique celle-là, notre raison 
d’être est de contribuer à plus d’efficacité et de sobriété dans 
un secteur clé: la mobilité. Depuis 40 ans, grâce à de nombreux 
membres, bénévoles, moniteurs, collaborateurs, professionnels 
locaux et relais politiques investis, nous servons la cause du vélo, 
solution de transport et de déplacement simple, permettant d’al-
léger une pression toujours plus néfaste sur les équilibres de notre 
petite planète et la santé de ses habitants, tout en créant de l’emploi 
et du bien-être !

Christine Jeanneret - ter Kuile
Coordinatrice de PRO VELO Genève
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— BIENNE — 
TRANSPORTS ET URBANISATION 

PRO VELO Bienne a pris position sur les 
nouvelles CRTU 2021 (Conceptions régio-
nales des transports et de l’urbanisation): 
elle les soutient dans leurs grandes lignes. 
Mais les projets d’infrastructures cyclables, 
attendus depuis longtemps, ne sont pas 
assez encouragés. De notre point de vue, 
il manque également une unité spéciali-
sée qui s’occupe exclusivement des projets 
d’extension des infrastructures cyclables. 
De plus, l’objectif d’augmenter la part du 
trafic cycliste de 8.9% à 12% d’ici 10 ans 
nous semble trop peu ambitieux. Il est éga-
lement important que les écoles soient de 
plus en plus impliquées dans le processus 
de réflexion.
Matthias Rutishauser

5 septembre : bourse aux vélos - 

pour la 1re fois au Dispo.Space 

	

Accès côté nord de la passerelle de Givisiez

.

— FRIBOURG —
FESTIVAL DE PASSERELLES

Depuis fin 2019, une longue et belle passe-
relle est disponible pour la mobilité douce. 
Unique accès à la nouvelle gare de Givisiez, 
elle permet également une liaison sécuri-
sée entre le nord et le sud de la commune. 
Parallèlement, une deuxième passerelle 
surplombant la rocade de la sortie de l’au-
toroute Fribourg-sud sera bientôt inaugu-
rée sur la commune de Villars-sur-Glâne. 
L’important est maintenant de relier ces 
points clés par des routes adaptées aux 
vélos.
Boris Ziegenhagen
20 juin: cours sécurité cycliste, Villars-sur-Glâne

12 septembre : cours spécial e-bike, Fribourg

— GENÈVE — 
ÉLECTIONS : UN CARTON

Les élections municipales du 15 mars et du 5 
avril à Genève ont vu une très forte progression 
des forces en faveur de la mobilité douce et 
particulièrement le nombre d’élu.e.s. membres 
de PRO VELO. Dix membres des exécutifs des 
communes genevoises sont membres de PRO 
VELO, dont 4 (sur 5) en Ville de Genève et envi-
ron 36 conseillères et conseillers municipaux 
sur l’ensemble du Canton. Cette progression 
aura pour conséquence des politiques et des 
moyens plus volontaristes en faveur du vélo, la 
mise en place de plus de pistes cyclables sûres 
et continues.
Alfonso Gomez, conseiller administratif de 
la Ville de Genève

40 ans de PRO VELO Genève:  

annulation de toutes les activités prévues.  

Retrouvez nos évènements actualisés sur 

 www.pro-velo-geneve.ch 

	

— JURA —
DES BALADES À VÉLO THÉMATIQUES 

La situation sanitaire de ce printemps a 
limité les possibilités de pratiquer assidu-
ment la bicyclette. De plus, les mesures 
de quasi-confinement ont amplifié notre 
besoin d’évasions. Dans ce contexte, 
PRO VELO Jura a complété son recueil de 
balades à vélo d’une rubrique d’escapa-
des thématiques qui permettront à chacun 
de découvrir ou redécouvrir sa région de 
manière originale.
Claude-Alain Baume

En raison de la pandémie de coronavirus, 

le programme 2020 est chamboulé.  

Consultez www.provelojura.ch.

	

— LAUSANNE —
SUR LA BONNE VOIE

Eclipsé par le coronavirus, un projet impor-
tant coordonné par le canton s’est concré-
tisé avec le printemps: la pose des premiers 
panneaux de jalonnement des itinéraires 
cyclables de l ’agglomération, prévue 
jusqu’en 2021. Pas moins de 850 panneaux 
pour orienter les cyclistes à travers 26 com-
munes dans le cadre du projet d’agglomé-
ration Lausanne-Morges. PRO VELO Lau-
sanne a apporté son regard d’usagers pour 
définir les itinéraires recommandés et por-
tera une attention particulière à l’aménage-
ment de ces axes pour les vélos. Plus d’in-
formations: pro-velo-lausanne.ch.
Zoé Dardel

5 juin: atelier prix-libre encadré 

par reCYCLO, Maison du Vélo

26 août: balade guidée  

«Les arbres remarquables de la Ville.»

9 septembre: formation «Le vélo dans les  

projets de construction et les projets routiers»

12 septembre: cours cyclistes 

De nouveaux panneaux avec directions et temps de 

parcours pour s’orienter à Lausanne.

	

— LACÔTE —
NOUVELLE APPLICATION GEOVELO

Depuis juin 2019, le système de guidage par 
GPS Geovelo était en phase de rodage sur 
le territoire du Grand Genève. PRO VELO 
LaCôte participe à l’optimisation de ce sys-
tème en mettant régulièrement à jour la 
carte OpenStreetMap (OSM), qui fournit les 
données de base pour les calculs d’itiné-
raires. Si vous avez remarqué qu’un nouvel 
aménagement cyclable a été mis en place 
dans votre commune, merci de nous le 
signaler afin que nous puissions constam-
ment optimiser la qualité de cette applica-
tion. Pour plus d’infos: www.geovelo.ch.
Michael Flamm
	

— MORGES —
D’UNE PIERRE DEUX COUPS! 

En accord avec la régie qui gère l’immeuble 
où vit l’un de nos membres, nous avons 
récupéré les bicyclettes abandonnées 
dans les communs. Non seulement nous 
avons libéré de l’espace pour les résidents 
mais en plus, nous en avons profité pour 
réparer l’une de ces épaves pour en faire 
un outil de communication. Ce vélo sera 
repeint intégralement en fluo et nous y fixe-
rons une pancarte indiquant un futur évè-
nement organisé par PRO VELO Morges. A 
chaque fois que nous organiserons un ras-
semblement grand public, nous placerons 
le vélo fluo à l’entrée de la rue piétonne de 
notre ville pendant la dizaine de jours qui 
précéderont.
Erik Fretel

— NEUCHÂTEL —
LÉGUMES À VÉLO

En route pour livrer des vitamines! 

Le marché de Neuchâtel ayant dû fermer à 
cause de la pandémie Covid-19, les maraî-
chers ne pouvaient plus écouler leur pro-
duction. Pour leur venir en aide, les asso-
ciations PRO VELO Neuchâtel et Le Black 
Office ont soutenu le projet « livraisonvelo.
ch » par la mise à disposition gratuite de 
leur local et de leurs velocargos. Plusieurs 
membres de ces deux associations se sont 
activement impliqués dans ce projet tant en 
termes d’organisation que pour la livraison 
des fruits et légumes chez les clients. Merci 
à eux!
Ralph Wischnewski

20 juin: cours cyclistes, La Chaux-de-Fonds

22 août: bourse aux vélos, Neuchâtel

5 septembre: cours cyclistes, Neuchâtel

— RIVIERA —
VOIE SÛRE ET FLUIDE

Le groupe de travail de conseillers com-
munaux pour une voie sûre et fluide s’est 
mis d’accord sur un texte de motion à pré-
senter dans les conseils communaux de 
Villeneuve, Veytaux, Montreux, La Tour-
de-Peilz et Vevey. Affaire à suivre au plan 
politique dorénavant. PRO VELO Riviera 
continue à soutenir ce projet de grande 
actualité! Et par ailleurs, les démarches 
avancent pour un nouveau local veveysan 
pour l’atelier en collaboration avec d’autres 
associations de la région.
Bernard Savoy et Marc Assal

Atelier réparation: jeudis de 18h30 à 20h30  

et les derniers samedis du mois 10h-14h.

14 juin: l’atelier mobile sera présent  

à la Fugue Chablaisienne.

	

— VALAIS —
RÉORGANISATION EN PÔLES 

En 2019, le comité de PRO VELO Valais a 
entamé une large restructuration en pôles: 
le pôle technique avec les mises à l’en-
quête et le suivi des projets d’aggloméra-
tion; le pôle terrain avec les cours vélo et le 
lobbying; le pôle événementiel dédié aux 
manifestations pour petits et grands; et le 
pôle communication qui permet de garder 
un lien étroit avec nos membres. 
Le nombre d’événements prévus pour 
2020 par PRO VELO Valais a ainsi quintuplé, 
avant l’arrivée du Covid-19. Mais ce n’est 
que partie remise, avec un automne cycliste 
qui s’annonce radieux.
Philippe Jansen

6-7 août: stand au Tour des Stations, Martigny

5 septembre: labyrinthe aventure, Evionnaz

En septembre: sortie repas – cinéma Sion

— YVERDON —
A PIED, EN BUS ET À VÉLO

Le petit village de Gressy, qui compte moins 
de 200 habitants, avait fusionné avec Yver-
don-les-Bains le 1er janvier 2011. Depuis, 
en semaine, des bus postaux rejoignent 
presque chaque heure la gare de Chavor-
nay et la gare d’Yverdon-les-Bains. Avec la 
possibilité de charger des vélos. A l’image 
de la plupart des communes vaudoises, 
Gressy est bien desservie par les transports 
publics. Cet exemple illustre parfaitement 
la combinaison de trois moyens de trans-
port relevant de la mobilité douce: à pied, à 
vélo, en bus.
Herbert Chautems

Ce n’est pas un dimanche, mais au début de la pandé-

mie du covid-19: les écoles sont fermées et le parking 

à vélos désert...
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«X km de bandes cyclables réalisés!» Qui 
n’a jamais lu cette phrase d’un gouverne-
ment ou d’un politicien? Mais qu’en est-il de 
l’expérience réelle du cycliste qui roule tous 
les jours? Pour approcher une réponse, 
le comité de PRO VELO Fribourg met en 
place un «indicateur de mobilité douce». 
Qu’est-ce que c’est? Rien d’autre que la 
mesure du nombre de mètres pour chaque 
type de route et le nombre de change-
ments de priorité pour un trajet cycliste 
donné. Le même trajet répété année après 
année permet de quantifier l’amélioration 
des conditions cyclables. Davantage de 
bandes cyclables? Moins d’intersections? 
Une nouvelle route? Le temps le dira.

Actuellement, trois itinéraires à travers l’Ag-
glo Fribourg ont été mesurés en 2019 et 
répétés en 2020. Ils se veulent réalistes et 
généralistes. Exemple: un cycliste part de 
son bureau à BlueFACTORY (quartier d’in-
novation) pour se rendre à l’hôtel de ville 
de Fribourg, va rendre 3 livres à la biblio-
thèque universitaire cantonale et retourne 
travailler. En 2019, il roulait 16% de son tra-
jet sur une bande ou piste cyclable, cette 
année, il a droit à 29%. Belle amélioration! 
Le problème, s’il n’est pas en confiance sur 
la route: en 2019 il changeait 17 fois de type 
de priorité (passage d’une bande cyclable à 
une route partagée bus, ou suppression de 
la bande, etc.) alors qu’en 2020 il retrouve 
22 changements.

La formule est extensible à l’infini et devrait 
permettre d’illustrer de manière ludique et 
pratique les changements d’infrastructures 
dans le temps.
Boris Ziegenhagen

TYPE 2019 2020 GROUPE 2019 2020

Voie verte 0,0% 0,0%
Infra. 
cyclable

10% 23%

Bande cyclable 4,6% 17,7%

Bande cyclable inv. 5,5% 5,5%

Partagé piétons 5,8% 5,8% Partagé 
piétons

6% 6%

Passage piéton 0,6% 0,6%

Zone 20 km/h 9,9% 9,9% Zone 20 
km/h 10% 10%

Partagé bus 15,4% 15,4% Mixité 
partielle

22% 22%

Contre-sens traffic 6,4% 6,4%

Mixité 30 km/h 8,4% 8,4%
Mixité

52% 39%

Mixité 50 km/h 43,5% 30,4%

PRO VELO FRIBOURG: INDICATEUR DE MOBILITÉ DOUCE
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Les résultats du 1er des 3 itinéraires mesurés sur 2 ans. 

Les années diront comment évolue la situation.

Nous vous présentons les manifesta-
tions prévues à ce jour, sous réserve de 
modifications. Veuillez consulter les 
sites de vos associations régionales.
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UNE HISTOIRE QUI ROULE

Choisir quelques dates, c’est en laisser 
beaucoup de côté. Alors si l’un des évé-
nements fondateurs de cette riche vie 
associative vous semble manquant, écri-
vez-nous pour nous le raconter! 
info@pro-velo-genève.ch

Sylvette Riom

1980
En février, naît l’Association pour des Pistes 
cyclables (ASPIC). La fée «pétition» s’est 
penchée sur son berceau puisque 
sa naissance fait suite à 
plusieurs dépôts de 
paraphes deman-
dant de l’espace 
pour les vélos 
et que d’in-
n o m b r a b l e s 
récoltes de si-
gnatures suivront 
pour faire place à la 
petite reine à Genève.

Baptême en fanfare en juin avec plus de 
2’000 cyclistes manifestant lors de la Jour-
née nationale du vélo.

1997
L’ASPIC fait recours contre le blocage 
temporaire du Pont des Bergues – 
«le pont cycliste genevois» (fermé 
au trafic motorisé depuis 1982 
grâce à la même association) 
– souhaité pour un événe-
ment par les milieux im-
mobiliers, et obtient 
gain de cause.

2001
Lancement des premiers cours 
de conduite cycliste des-
tinés aux enfants et 
aux adultes.1986

L’ASPIC participe, avec d’autres parte-
naires, au lancement du vélo rose «la bécane 
qui colle à la ville à usage libre et gratuit».  
Un VLS avant la lettre!

1989
En votation populaire, une écra-

sante majorité de 82 % accepte l’ini-
tiative «Pour des pistes cyclables» lancée 

en 1985 par l’association. 

1990
De jour comme de nuit, plusieurs mani-
festations sont organisées pour gagner la 
possibilité d’emprunter les Rues-Basses et 
commerçantes du centre ville, à vélo. Le 
résultat n’est pas à la hauteur de la mobi-
lisation, seule une petite portion de l’itiné-
raire est accordée aux cyclistes.

2002
L’ASPIC développe des liens avec les asso-
ciations romandes CYCLIC (Lausanne) et 
GVLN (Neuchâtel). Par la suite, elle leur ou-
vrira les pages de son bulletin l’ASPIC info.

2004
La plaine de Plainpalais reçoit une 2ème 
couche de peinture (après un 1er geste 
en 1983) afin de créer une bande cyclable 
sauvage et alerter les autorités à propos 
des infrastructures manquantes.

2005
En ville de Genève, lancement des «Samedis 
du vélo» (toujours existants!), où l’on peut 
apprendre à conduire ou réparer son 
vélo et où l’on peut pédaler le temps 
d’un vélo-tour thématique. C’est 
aussi l’année de la 1re ac-
tion lumière.

2007
L’association devient «PRO VELO Genève». 
Dans le même élan, dès 2008, la faîtière 
suisse et toutes les associations de promo-
tion du vélo se réunissent autour de 
cette nouvelle appella-
tion.

2014
Avec le projet «DÉFI VÉLO», ou com-
ment mettre les jeunes en selle, ini-
tié par Label Vert pour les 10 ans de 
PRO VELO Lausanne, l’association gagne 
l’un des Prix cantonaux du développement 
durable.

2015
Après 7 ans de discussions et de réflexions 
entre différentes associations actives au-
tour du vélo, dont PRO VELO Genève, le 
projet de «la maison du vélo» est aban-
donné. Cette volonté de réunir un pôle de 
compétences cyclistes en un même lieu, 
renaîtra-t-elle un jour de ses cendres?

2018
Pour mieux défendre les in-
térêts cyclistes, PRO VELO 
Genève compte les vé-
los à certains points 
névralgiques et, par 
ailleurs, passe la 
barre des 2000 
membres.

2021
Et demain? Genève 

deviendra-t-elle en-
fin la cyclopolis dont on 

rêve avec des voies vertes 
irriguant le centre et menant 

en terres vaudoises et France 
voisine?

Pour les 40 ans de l’as-
sociation, une exposition 

retraçant son histoire était en 
cours d’élaboration par Corinne 

Goehner Da Cruz et Julie Barbey 
Horvath. Elle devait être dévoilée lors 

de la fête du 13 juin, annulée en raison 
de la pandémie du Covid-19. Gageons 
qu’une autre occasion se présentera 
pour la découvrir.
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UNE GENÈVE AUTOMOBILE
Les 40 ans de PRO VELO Genève repré-
sentent l’occasion de se replonger dans 
l’ambiance de la Genève de 1980. Et de 
rappeler une donnée méconnue: le taux 
de motorisation (nombre de voitures par 
habitant) de Genève était le plus élevé de 
Suisse, et sûrement même d’Europe. On 
se souvient d’ailleurs des bouchons quoti-
diens du quai des Bergues, de la place Châ-
teaubriand, de la rue Leschot. Sans oublier 
la frénésie du Salon de l’auto et des cafés 
ou cabarets ouverts la nuit entière et dé-
bordant de Confédérés en virée alcoolisée. 
Ou encore du pont du Mont-Blanc qui bat-
tait le record de Suisse en termes de trafic 
automobile.

ET LES VÉLOS DE 1980,  
À QUOI RESSEMBLAIENT-ILS? 

Des vélos pour la plupart dotés de 3 mo-
destes vitesses avec une implacable lo-
gique topographique: une pour le plat, une 
pour la montée, une pour la descente. Des 
vélos généralement fabriqués à Roma-
nel-sur-Lausanne VD, à Marin NE, à Cour-
faivre JU, à Balstahl SO, à Sursee LU. Ce qui 
correspond respectivement aux marques 
Cilo, Allegro, Condor, Mondia, Tigra. Usines 
toutes fermées à l’heure actuelle. A l’instar 
d’un fier navire, la proue avant des vélos 
helvètes représentait en outre un bel as-
semblage de crus divers: la dynamo Lucifer 
de Carouge, le pneu Maloya de Gelterkin-
den, la jante Weinmann de Schaffhouse, le 
moyeu Edco de Couvet, les rayons Roc de 
Mendrisio, le pare-boue DT de Bienne.

ET LES CYCLISTES EN 1980? 
Une survie aléatoire. Car il n’existait en ville 
aucune piste ou bande cyclable, case avan-
cée, zone 30 ou 20, aucun feu préférentiel 
ou contresens cyclable. Quitte à passer 
pour de drôles d’hurluberlus, quelques 
téméraires cyclistes osaient néanmoins se 
faufiler dangereusement entre les carros-
series agglutinées, défiant l’omniprésence 
automobile. Des cyclistes qui ne connais-
saient pas l’existence du casque. Et qui li-
saient d’un oeil distrait la prose du TCS (qui 
a entre-temps évolué) s’élevant contre ces 
trublions cyclistes, «pelotons de Pantani 
aux petits pieds» et contre «la pratique du 
sport érigée en dogme, caractéristique des 
régimes totalitaires, qu’ils aient été dirigés 
par un petit moustachu à frange ou par un 
bouddha».

QUELQUES BRIBES  
D’AMBIANCES CYCLISTES 

Lumières. Dans un monde sans LED, on 
ne pouvait être aveuglé par les modestes 
phares des vélos, aux petites ampoules, 
blanches pour les Suisses et jaunes pour 
les Français, alimentées par ces dynamos 
chevrotantes par temps humide ou à la 
montée.
Trains. A la gare Cornavin, on devinait dans 
les galeries souterraines des vélos suspen-
dus aux crochets de boucher. Ils se trans-
portaient alors dans des wagons postaux, 
entre les ballots PTT, la cellule du prison-
nier et la grille métallique recueillant les 
déjections du bétail – véridique.
Plaques. Chaque année se répétait le rituel 

printanier du paiement des plaques d’im-
matriculation au guichet des impôts, suivi 
par les rafles policières traquant les plaques 
non réglementaires, dont une bonne partie 
finissait chez les ferrailleurs, écrabouillée. 
Alors que les douaniers guettaient les cy-
clistes aux frontières et contrôlaient leurs 
plaques (et leurs plombs1).
Mécaniciens. Des marchands de cycles 
s’affichaient aux murs, pendant que des 
mécanos se terraient dans des antres ca-
verneuses, au sol jonché de visserie. Les 
pièces se commandaient via le classeur 
«Collectif Velo-Mofa», «livraisons expé-
diées franco, Station CFF du destinataire». 
Les mécanos nommaient leur magasin de 
leur nom de famille. On allait chez un tel, 
c’était tout.
Promenades. Ivres de grand air, on décou-
vrait des coins de paradis, lors d’explora-
tions vélocipédiques sur d’aléatoires che-
mins ruraux sans guide, carte cycliste ou 
GPS, et on se nourrissait de picnics sur des 
nappes jetées dans l’herbe, tellement plus 
tendre que l’asphalte de nos villes, où les 
pelouses de nos parcs étaient encore in-
terdites.
Souvenirs en vrac. On se souvient des 
abris à vélos désaffectés avec leurs rails 
métalliques se dressant vers le ciel, des 
vélos adossés aux façades des immeubles 
populaires, des cyclistes tirés par le coude 
d’un cyclomotoriste, du ballet des cyclistes 
juchés sur une pédale, des postiers rou-
lant sur des pneus Wulst 700.B uniques au 
monde, ou encore des descentes raides 
interdites aux cyclistes.
L’ASPIC. L’Association pour les Pistes Cy-
clables se créait en 1980, avec les pre-
mières manifestations de militantes et 
militants écologistes, surtout des jeunes, 
notamment femmes, actionnant leurs son-
nettes dans les rues genevoises. Comme 
de lointaines prémices de la vague verte et 
violette de l’année 2019?

Giuliano Broggini, membre de la première 
heure de l’ASPIC
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AMBIANCES CYCLISTES DE 1980

Marques de vélos des années 1980 (exposition itinérante du Musée vélomobile : dans une roulotte !).

1. Posés sur les vélos vendus en France à des 

résidents en Suisse.

Le Genevois: un Suisse différent et fier de 
l’être. Qui gueule. Un animal. On lui fait un 
reproche, il se justifie toujours par «oui, 
mais...».

Comme cycliste, on peut y rajouter la ré-
putation d’être daltonien ou une luciole, 
incapable d’indiquer sa direction. Il pré-
fère circuler sur les trottoirs au lieu de la 
route, on l’a même traité de cycloterroriste. 
Il a une certaine réputation et prouve un 
certain plaisir à la confirmer. Indépendant 
d’esprit et de nature, mais tout autant mou-
ton que les autres.

Le Genevois se moque et se rit des Ber-
nois et des Vaudois, trop soumis à l’au-
torité d’après lui. Mais si l’on regarde les 
rues genevoises, on sera ébahi de décou-
vrir un Genevois infantilisé ayant besoin 
de marquage, de panneaux lui indiquant 
absolument tout, l’inutile compris. Tota-
lement soumis aux indications routières, 
il demeure incapable d’acquérir sa propre 
liberté. Et ceci, même dans les zones de 
rencontre ou 30: là où les autres cantons 
offrent des routes ralenties, vierges de 
toute indication, nous sommes obligés, 
belle Genferei, d’y mettre passages piétons 
et ralentisseurs en nombre, bref, d’encom-
brer la voirie pour faire ralentir les engins 
roulants de toutes sortes. Nous sommes 
incapables de respecter le plus lent.

Il est vrai que l’État ne nous aide pas: au-
cun sentier balisé de prévu, peu de volonté 
de réglementation pour gérer les différents 
flux mobiles. Les bancs, poubelles, toilettes 
deviennent des obstacles. Le marquage au 
sol, quand il existe, est parfois contredit par 

la signalisation! La volonté de l’État semble 
dire: ralentir les flux par le chaos.

Si vous voulez faire vivre le grand frisson à 
un cycliste genevois, emmenez-le simple-
ment à Nyon par la route cantonale qui tra-
verse les localités. Dès que vous atteindrez 
le premier village, vous le sentirez perdu, 
désarçonné, regardant autour de lui. Il n’a 
plus de repère visuel, plus de ligne à suivre. 
Mais rapidement, il s’adapte et apprécie 
cette liberté nouvelle. Quelle liberté pour 
les yeux et le cerveau, laissant libre cours à 
une conduite plus consciente.

Finalement, c’est quoi un Genevois? Un 
Suisse, persuadé que les lois routières sont 
cantonales et qui s’est habitué au chaos 
roulant et à la quasi-immobilité. Mais s’il vit 
une expérience positive de mobilité douce, 
par pragmatisme, il changera d’attitude! 
C’est cette métamorphose que PRO VELO 
Genève déclenche lors de ses activités: 
cours de conduite cycliste, balades gui-
dées à vélo, soirées thématiques. Enfin, elle 
l’espère...

Julien Hutin, chargé de projet et respon-
sable des cours de conduite cycliste à PRO 
VELO Genève
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LE CAS GENEVOIS

Encombrement visuel: quel chemin prendre?

Chaos à prévoir: sur la place du Rhône depuis le Pont des Bergues, où l’on suppose une zone piétonne, mais rien 

ne l’indique. Et que vient faire ce passage piéton?
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LE RECOURS COMME  
DERNIER RECOURS!

A Genève plus qu’ailleurs malheureuse-
ment, l’insuffisance du réseau cyclable 
représente le principal obstacle à l’aug-
mentation massive de la pratique du vélo.

Pas assez confortable, trop dangereux. En 
somme, le cycliste se sent encore beau-
coup trop rarement le bienvenu dans l’es-
pace public. Il n’a pas d’espace et doit se le 
créer. Sur la route, les armes sont inégales, 
les risques ne sont pas bien répartis entre 
les différents modes de transport. Avec la 
vogue du smartphone, même les piétons 
deviennent dangereux par leur inattention 
électronique…

C’est donc dans l’extension et l’améliora-
tion du réseau qu’est la ligne de front. PRO 
VELO Genève (PVGE) réclame depuis des 
années des concertations systématiques 
avec les autorités en amont des projets, 
quand des modifications sont encore pos-
sibles. Trop souvent, les organes de l’Etat, 
manquant d’une réelle connaissance du 
terrain, sont très réticents à ouvrir leurs 
dossiers, préférant le fait accompli. Les 
propositions d’amélioration soumises par 
PVGE sur les projets sont rejetées, dans 
l’écrasante majorité des cas sans explica-
tions. C’est là qu’intervient la pratique lan-
cée à Genève au début 2019: utiliser les 
possibilités offertes par le système judi-
ciaire pour bloquer des projets qui ne cor-
respondraient pas à la loi en vigueur, dans 
le cas genevois la Loi pour une mobilité 
cohérente et équilibrée (LMCE) et l’initiative 
cantonale législative 144 approuvée par le 
peuple en mai 2011. 

L’usage du recours peut produire trois 
effets. Il peut nous donner raison sur le 
fond. Ce n’est pas encore arrivé. Il peut 
amener les autorités à ouvrir une négocia-
tion pour éviter les blocages et les retards 
provoqués par les procédures judiciaires. 
C’est arrivé dans deux des trois cas gene-
vois de 2019, avec des résultats très posi-
tifs. Ils n’auraient pas pu être obtenus sans 
le dépôt d’un recours. Enfin, l’ouverture de 
procédures, avec tous les inconvénients 
qu’elles représentent pour tout le monde, 
y compris parfois pour les citoyens, est un 
puissant incitatif à mieux inclure le vélo à 
l’avenir. Dès le moment où les autorités 
seront certaines qu’un recours viendra blo-
quer leur projet s’il n’y a pas eu de réflexion 

poussée sur les besoins des cyclistes, ce 
levier aura eu un effet préventif général. 
Ainsi il faut savoir se rendre incontournable 
et revenir à la table des négociations, l’es-
prit ouvert et constructif. Savoir alterner 
fermeté et ouverture au compromis est 
certainement la clef du succès aussi long-
temps que la place du vélo pèse encore 
trop peu dans le grand jeu des lobbies poli-
tiques et économiques.

Ajoutons que ces actions ont un effet indi-
rect sur le délibératif municipal, où les 
actions en soutien d’un meilleur réseau 
cyclable trouvent maintenant un meilleur 
accueil, principalement à gauche mais pas 
uniquement, d’autres partis comprenant 
aussi l’intérêt qu’il y a à favoriser un mode 
de transport doux et peu gourmand en 
espace. 

Cette pratique nécessite quelques pré-
requis: un travail de terrain de la part des 
militants et de la Commission technique, 
un avocat bienveillant à la cause pour le 
suivi juridique et l’engagement de frais 
judiciaires.

Notre action a donc permis d’obtenir des 
autorités un projet de piste bi-direction-
nelle d’une largeur correspondant mieux 
aux besoins des cyclistes. A Versoix, le 
recours déposé a permis d’obtenir la créa-
tion d’une bande cyclable sur le pont. Dans 
un troisième cas à Chêne-Bourg, PVGE a 
proposé un aménagement différent de 
l’avenue de Bel-Air, en maintenant à la fois 
les aménagements cyclables et les sta-
tionnements auxquels tenaient les autori-
tés municipales. Bataille à plan contre plan. 
La mauvaise foi du Conseiller administra-
tif en charge et de son département ont 
rendu toute négociation impossible. Sur 
cette base, le tribunal administratif a pour 
l’instant tranché en faveur du projet de la 
commune.

Rolin Wavre, député, vice-président de 
PRO VELO Genève

Bandes cyclables sur le pont de la route Suisse sur la Versoix. Le projet initial de rénovation ne prévoyait aucun 

aménagement cyclable sur un itinéraire d’importance cantonale.

Cet article est publié à titre posthume, 
l’auteur nous ayant malheureusement 
quittés dans la nuit du 16 au 17 avril der-
niers (voir ci-contre).
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Rolin était membre du comité de PRO VELO Genève depuis 2013, 
vice-président depuis 2017 et vice-président de PRO VELO Suisse 
depuis 2019. Une succession d’étapes qui témoignaient de son at-
tachement à la petite reine, qui constituait beaucoup plus qu’un 
moyen de déplacement pour lui. Cycliste au quotidien, Rolin était 
convaincu des bienfaits tant économiques qu’écologiques du vélo 
et avait à cœur de le défendre dans la majorité des dossiers suivis 
par notre association.

L’UN DE SES THÈMES DE PRÉDILECTION:  
LA MIXITÉ PIÉTONS-VÉLOS

Pragmatique, il a démarré ce chantier délicat en posant de meil-
leures bases relationnelles avec Mobilité piétonne, afin de mettre 
en lumière les objectifs communs à nos deux associations et ren-
forcer nos discours: séparer les flux pour préserver les plus vul-
nérables, prendre de l’espace sur la chaussée pour augmenter la 
place dévolue à chacun et permettre au cycliste de se déplacer en 
sécurité hors chaussée. Sa personnalité chaleureuse et son profil 
politique PLR (encore atypique dans le petit monde du vélo) lui 
permettaient de toucher divers publics avec notamment l’écoute 
des milieux économiques conservateurs. Il avait l’art de nous aider 
à prendre un peu de recul de façon à mieux préparer et ficeler 
les dossiers. C’était une force éclairée, de l’ordre de ceux que l’on 
écoute et que l’on respecte naturellement.

UNE PERSONNALITÉ FORTE,  
ENGAGÉE ET FIABLE

De sa riche personnalité, on retiendra son côté attachant, chaleu-
reux, mais aussi brillant et incroyablement efficace. Au vu de ses 
combats et nombreux engagements (député, conseiller munici-
pal, président de la section genevoise de la Fédération romande 
des consommateurs, entre autres), il était surprenant de constater 
à quel point il restait accessible, à l’écoute, à tout moment disposé 
à donner un coup de main pour soulager le travail de l’équipe. 
Son soutien, ses relais étaient multiples et réguliers: de la rédac-
tion d’un article par-ci à une interview par-là, en passant par un 
conseil juridique avisé, une représentation à une coordination ro-
mande assumée spontanément, une participation à une bourse 
aux vélos, ou encore un soutien plein d’empathie dans les mo-
ments difficiles… Ses actions et réflexions étaient menées de ma-
nière constructive, bienveillante et désintéressée, sans calcul. Il ne 
se plaignait pas (certains s’en seraient offusqués), si d’aventure la 
mention de l’une de ses contributions passait malencontreuse-
ment à la trappe… pour lui humilité rimait avec humanité.

LE COMBAT CONTINUE
PRO VELO Genève perd une force vive, joyeuse, inspirante et effi-
cace, mais aussi un ami. Nous sommes très tristes mais tellement 
reconnaissants d’avoir pu le côtoyer, d’avoir pu bénéficier de sa 
générosité et de ses multiples qualités. En sa mémoire, nous conti-
nuerons à défendre le vélo avec une détermination renouvelée.

Notre cité quant à elle, perd un homme clairvoyant, engagé au 
service de la collectivité. Un homme qui a contribué à tirer Genève 
hors de ce marasme obscur et sclérosé dans lequel notre ville était 
embourbée du point de vue de la mobilité. Mais c’est avec l’opti-
misme qu’incarnait Rolin que nous voulons clore cet hommage: 
sa personnalité, ses nombreuses qualités et son engagement vont 
continuer à nous porter et nous permettre de rayonner au-de-
là des egos et des priorités individuelles. Vers des choix qui im-
pliquent des décisions collectives, aujourd’hui essentielles, pour 
le bien-être de nos sociétés et la qualité de vie des générations 
futures.

Pour PRO VELO Genève,
Christine Jeanneret – ter Kuile, coordinatrice 

UN HÉRITAGE INDÉLÉBILE

Dès 2015, le lancement de l’Initiative vélo a réuni les milieux 
cyclistes suisses autour d’un projet ambitieux. Capable de 
déployer une vision à long terme, fort de son intarissable en-
durance et surtout doté d’une rare aptitude à tisser des liens 
par-dessus les camps politiques, Rolin a été l’un des grands ar-
tisans du succès de la Votation vélo, acceptée en septembre 
2018 par 73.6% des votants suisses. Rolin ne sera plus là pour 
nous offrir son immense et généreux soutien, mais sa contribu-
tion à l’essor du vélo en Suisse restera à tout jamais ancrée dans 
l’histoire. Rolin, tu nous manqueras.

Matthias Aebischer, président de PRO VELO Suisse

HOMMAGE À ROLIN WAVRE

Rolin Wavre (1963-2020), nous a subitement quittés le 17 avril dernier.
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Depuis 2005, le PRIX VELO Infrastructure 
récompense des aménagements et des 
infrastructures cyclables ayant le mérite de 
renforcer l’attrait du vélo auprès du grand 
public. Par l’attribution de ce prix, PRO 
VELO Suisse veut encourager les cantons, 
agglomérations, communes ou encore les 
bureaux d’études à présenter leurs réalisa-
tions afin que celles-ci soient connues au 
niveau national et contribuent ainsi à établir 
de nouveaux standards de qualité. 

Le fait que le prix principal de l’édition 2020 
du PRIX VELO Infrastructure soit décerné 
à la Ville de Berne souligne le rôle de pré-
curseur que la capitale a endossé ces der-
nières années, notamment par sa volonté 
de devenir aussi la capitale du vélo. Par son 
Offensive vélo, la Ville de Berne ambitionne 
de doubler la part modale de la petite reine 
sur son territoire, en lui faisant atteindre la 
barre des 20% des déplacements à l’horizon 
2030 (contre 10% en 2010). Cet objectif am-
bitieux doit être atteint à l’aide de différents 
instruments. D’un point de vue technique, 
la planification routière est coordonnée par 
le plan directeur consacré aux infrastruc-
tures cyclables (Masterplan Veloinfrastruk-
tur), dans lequel sont définies les normes 
relatives à l’aménagement de tout nouvel 
ouvrage. Une grande importance est aussi 
attribuée à des critères esthétiques et pra-
tiques, selon lesquels les déplacements 
à vélo doivent être agréables, sûrs et aisés 
pour une très large part de la population 
parce que reposant sur un réseau routier 
continu et cohérent.

UN FLORILÈGE DE POSSIBILITÉS
Entre 2016 et 2019, une multitude de pro-
jets a été réalisée sous l’égide de l’Offensive 
vélo. Si les aménagements de nouvelles 
infrastructures en constituent la majorité, 
la liste des réalisations comprend aussi la 
mise à disposition de services ou la créa-
tion de mesures d’encouragement, telles 
les flottes de vélos en libre-service, des 
pompes à vélo publiques ou encore des 
installations sportives en milieu urbain. Mais 
l’un des plus grands accomplissements de 
l’Offensive vélo consiste sans doute dans 
son approche résolument novatrice, dans 
la nouvelle mentalité dont elle s’est faite la 
porte-parole: en Suisse, tout projet d’in-
frastructure cyclable doit composer avec 
l’argument selon lequel, au vu de la mor-
phologie du pays et de l’aménagement de 
son réseau routier, il soit pratiquement im-
possible de séparer les flux de trafic. Ceci 

à l’inverse de pays comme la Hollande, où 
l’aménagement de pistes cyclables en site 
propre reste possible. Selon ce point de 
vue, les cyclistes helvétiques devraient donc 
s’accommoder d’une cohabitation forcée 
avec les autres usagers de la route. La Ville 
de Berne montre par l’exemple que des in-
frastructures réservées à la petite reine sont 
possibles aussi en Suisse.

RÉALISATIONS REMARQUABLES EN 
SUISSE ROMANDE

Parmi les quatre prix de reconnaissance dé-
cernés lors de cette édition du PRIX VELO 
Infrastructure, trois sont allés en Suisse ro-
mande, et notamment aux communes de 
Prilly et Renens, à la Ville de Genève et à 
l’État de Fribourg pour son réaménagement 
de la gare de Givisiez. La Suisse romande 
dénote ainsi une remarquable efferves-
cence, tout en confirmant que le vélo gagne 
sans cesse en importance sur son territoire.
Situées au cœur de l’un des plus grands 
projets urbains de Suisse, les communes de 
Prilly et de Renens se préparent à accueillir, 
ces prochaines années, plusieurs milliers de 
nouveaux emplois et habitants. Le passage 
sous-voie «        Le Trait d’union» fait preuve non 
seulement d’un esthétisme remarquable, 
mais réussit surtout à séparer et à diriger les 
flux de piétons et de cyclistes sur un espace 
très restreint. Il permet de franchir plusieurs 
voies de chemin de fer tout en se jouant de 
la pente. Le jury a aussi été séduit par l’im-
portance accordée au vélo, identifié par les 
responsables du projet comme un acteur de 
premier ordre pour le développement de ce 
centre urbain. 

ACTUALITÉS ACTUALITÉS

PRIX VELO INFRASTRUCTURE 2020 
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L’accès à la gare de Berne est facilité par une piste permettant les dépassements.

La rampe en colimaçon du Trait d’union combine fonctionnalité et esthétisme.
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Dans le cadre de l’aménagement de la nou-
velle halte ferroviaire de Givisiez, l’État de 
Fribourg a inauguré fin 2019 une passerelle 
pour cyclistes et piétons. Longue de 300m, 
celle-ci constitue le point d’accès au quai 
central de la gare et sert d’interface avec les 
moyens de transport public (bus et trains). 
Les flux piétonniers et cyclistes y sont séparés 
par une différence de niveau de 5 cm et par 
un revêtement aux couleurs différenciées. 
En décernant son prix de reconnaissance, 
le jury a aussi voulu souligner la dimen-
sion symbolique de cette réalisation, située 
dans un canton où l’offre de mobilité active 

est encore relativement peu développée. 
Last but not least, le projet «A vélo jusqu’à 
la plage!» de la Ville de Genève permet dé-
sormais aux cyclistes de la Cité de Calvin de 
relier le centre-ville et la commune de Co-
logny, mais surtout d’accéder en toute sé-
curité à la nouvelle plage des Eaux-Vives. Le 
point fort de cet itinéraire longuement exi-
gé par les milieux cyclistes est sans doute la 
piste cyclable bidirectionnelle de plus d’un 
kilomètre, située sur le Quai Gustave-Ador. 
Si de tels aménagements ne sont pas une 
nouveauté à l’échelle nationale, cette piste 
cyclable représente une avancée significa-

tive pour Genève, caractérisée par un ré-
seau routier particulièrement dense. Il ne 
reste qu’à espérer que les cyclistes genevois 
se servent de cette nouvelle infrastructure 
et que celle-ci ne constitue que la première 
étape d’un processus censé faire de Genève 
une vraie ville cyclable.

Anita Wenger, responsable du 
PRIX VELO Infrastructure, 
Juerg Haener
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La passerelle en gare de Givisiez permet d’accéder à l’ensemble  

de l’offre de mobilité.

La nouvelle piste cyclable bidirectionnelle sur le Quai Gustave-Ador.

RÉALISATIONS REMARQUABLES

Décerné tous les quatre ans en alternance avec le PRIX Villes cyclables, 
le PRIX VELO Infrastructure attribue CHF 10’000 au projet gagnant et 
plusieurs prix de reconnaissance à d’autres réalisations remarquables. 
Celles-ci sont sélectionnées par un jury entièrement bénévole, composé 
de représentants de PRO VELO, des milieux académique et associatif, de 
bureaux spécialisés ainsi que de l’administration fédérale. Nous tenons à 
remercier les membres du jury pour leur immense travail. 

Plus d’infos : www.prixvelo.ch



Les tours à vélo guidés gratuits permettent 
de découvrir Genève de manière originale.
Le 1er août de 13h15 à 16h30, deux balades 
historiques:
> 	40 ans de PRO VELO Genève, par Julien 

Hutin. La palpitante histoire de PVGE: ses 
lieux historiques, ses combats, ses vic-
toires et défaites et ses projets.

> 	Genève et la Suisse, Cyrille Wohlschlag, 
historien. De la combourgeoisie à l’ad-
hésion, cette balade permettra de com-
prendre dans quelles circonstances la 
République de Genève est entrée dans la 
Confédération helvétique.

Inscription obligatoire : 
www.samedisduvelo.ch
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L’un des sujets ayant animé la place de la 
République ces dernières années est la 
construction de la fameuse Voie verte 
recouvrant le tracé du CEVA entre Anne-
masse (F), au sud de Genève, et la Gare des 
Eaux-Vives. Un itinéraire dédié aux pié-
tons et cyclistes, avec ses avantages et ses 
inconvénients en termes d’infrastructures. 
Mais ce n’est pas le seul axe important uti-
lisé par les personnes habitant Genève et 
ses environs se déplaçant entre la ville et 
la périphérie. Prenons le parcours de la 
gare Cornavin en direction du CERN et de 
Saint-Genis-Pouilly (F), au nord de Genève. 
Bien qu’il ne s’agisse pas d’une Voie «verte», 
même plutôt grise, j’ai pour ma part tou-
jours trouvé que ce tronçon, qui est un véri-
table boulevard pour les voitures, était pra-
tique et presque sympa à vélo.

DE LA GARE AUX VERGERS
Certes, du côté français, le bassin de popu-
lation est moins grand que celui de la ville 
d’Annemasse, mais de bonnes infrastruc-
tures cyclables de part et d’autre de la fron-
tière favoriseraient davantage l’utilisation 
du vélo. Car les derniers comptages aux 
postes frontières le montrent: l’augmenta-
tion du nombre de cyclistes est très signifi-
cative ces dernières années. Et la construc-
tion récente du grand éco-quartier des 
Vergers, sur la commune de Meyrin à la 
frontière avec la France, devrait faire encore 
grimper les statistiques de mobilité douce 
sur cet axe périphérie-ville.

Ce cheminement, très rectiligne, du 
centre-ville à la frontière se fait quasiment 
de bout en bout le long d’une grosse artère, 
empruntée quotidiennement par des 
dizaines de milliers d’automobilistes. Mais 
le cycliste pédale quasiment en continu sur 
une belle piste ou une bande cyclable et, en 
fonction de l’heure, est même plus rapide 
que la voiture. Alors sans être «verte», cette 
voie est facile, rapide, sans chichi.

SCOOTÉRISTES ET AUTOMOBILISTES 
AUSSI EN PISTE

Au début du parcours, en quittant la gare, 
il faut remonter le long de la bruyante et 
très embouteillée rue de la Servette. La 
montée est équipée d’une piste et bande 
cyclable continue, ce qui permet de pédaler 
plus ou moins en sécurité. Il faut toujours 
rester très attentif aux automobilistes bifur-
quant à droite sans crier gare, l’utilisation 
du clignotant étant encore en option… Et 
à Genève, un autre danger sont les deux-

roues motorisés empruntant les infrastruc-
tures cyclistes. C’est toujours un plaisir d’at-
tendre au feu rouge, sur la piste cyclable, 
derrière ces grosses bécanes pétaradantes. 
L’ambiance est mauvaise entre les adeptes 
de ces deux modes de transport, les 
remarques acerbes répétitives, les conflits 
perpétuels. Dommage.

Bon, voilà qu’un pédaleur brûle le feu rouge 
et s’engage au milieu d’un carrefour fré-
quenté. Main dans une poche et écouteurs 
sur les oreilles… On préfère alors fermer 
les yeux ou adresser des regards entendus 
aux automobilistes derrière nous pour se 
démarquer de ces comportements irres-
ponsables, qui malheureusement contri-
buent aussi à l’animosité sous-jacente entre 
les différents utilisateurs et utilisatrices de la 
chaussée genevoise.

Camille Foehn

SORTIR DU  
SUICIDE COLLECTIF

J’habitais dans un immeuble en haut des Grottes. 140 apparte-
ments. Beaucoup d’enfants, beaucoup de jeunes. J’ai dîné. Je 
suis descendu prendre mon vélo trois vitesses pour aller au Cy-
cle d’orientation de Budé. Il y avait là une centaine de vélos. Tous 
cadenassés avec ces petites languettes de métal blanc. J’avais 
même oublié de fermer le mien. Mais je n’entendais jamais parler 
de vélos volés.

C’était il y a longtemps. Aucun de mes amis n’avait voyagé dans un 
avion. Mon père prenait son vélo pour aller au boulot. Il me racon-
tait ses voyages à bicyclette de Zürich à Sion pour rencontrer les 
parents de sa fiancée. Et nous avions joué, enfants, au football sur 
la rue du Grand-Pré.

Arrivent les années septante, puis la fin du millénaire. La morale 
commune perd avec bonheur quelques-unes de ses rigidités. Et on 
se retrouve presque soixante ans plus tard. 

Une plus grande égalité des droits s’est inscrite et continue heu-
reusement de se développer. Mais aujourd’hui, les portes des 
immeubles sont closes et les vélos attachés avec de gros cade-
nas à des poteaux ou des aménagements solides. Parallèlement, 
le suicide collectif s’est installé. Les militants de l’environnement, 
dont certains œuvrent depuis cinquante ans au moins, ne peuvent 
que constater l’étendue de leur échec. Et ce n’est pas la seule pro-
gression verte dans les parlements qui fera avancer sérieusement 

les choses. La Suisse, avec ses instruments de démocratie directe, 
démontre jusqu’à l’absurde la difficulté du renoncement, même 
anodin, pour une vie meilleure. On se souvient du soutien des 
citoyens à la réalisation de 200 rues piétonnes à Genève, puis le 
refus du crédit et de la suppression de quelques places de parking 
pour débuter ladite piétonisation. 

Si l’interdiction de tous les vols de moins de mille kilomètres devait 
être adoptée comme une des mesures de départ afin de sauver 
la vie de nos enfants et petits-enfants, la fermeture des villes aux 
voitures privées devrait incontestablement être inscrite dans ce 
premier catalogue. 

Comme nombre de cyclistes, j’ai apprécié la création d’une voie 
verte. Habitant en partie à Presinge, je l’emprunte régulièrement. 
Mais, plutôt que de développer quelques voies vertes supplémen-
taires, pourquoi ne pas radicaliser nos revendications.
La présence d’un certain virus a au moins un avantage. Il calme 
la frénésie de nos sociétés. Nous ne parvenions pas à réduire le 
nombre de vols à Cointrin. Le coronavirus y est parvenu. 

Mais, pourquoi ne pas espérer? Peut-être que cette interruption 
de nos égarements débouchera sur une nouvelle intelligence 
commune.

Patrice Mugny

Vélo-tour guidé par Cyrille Wohlschlag, historien.

Un marquage clair de l’intersection rue Hoffmann.

Cherchez l’intrus.
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GENÈVE, 
LA SEMAINE ET LES SAMEDIS

JE PÉDALE À 

PÉDALER À GENÈVE

Les +
- la continuité de  

l’aménagement entre  
la gare et Meyrin

- la qualité de l’aménagement

Les -
- hostilité envers les cyclistes

- scootéristes sur la piste cyclable
- voitures parquées sur la piste



NOUVEAU


